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tout cela, je l’admets et j'en ressens de 
l’indignation rien que d’y penser.. . 
Mais, de là à accuser les hommes d’être 
la cause des déplorables abus qui se sont 
introduits dans les modes féminines de­
puis quelques années, il y a un abîme. 
Ainsi, je vous confesse qu'en fait de 
modes je ne m’en préoccupe guère. Il 
n’y a que les jupes courtes qui ont trou­
vé grâce à mes yeux et que j’ai adoptées 
avec un certain enthousiasme.. Mais, 
je suis assez franche pour vous dire que, 
en dépit de vos dires, les hommes n’y 
sont pour rien, n’ayant ni mari, ni 
même.. . d’aspirant! Mes raisons sont 
tout-à-fait personnelles et n’ont subi 
aucune influence.. . masculine!.. . je 
vous assure ! Voilà : c’est frais, léger, hy-
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Une école de rang a St-Ca
Notez les changer

Marguerite des Champs à Violette des Champs

Danger des Gaz dans l’Estomac
Pour triompher du malaise dû à la fermen­

tation du bol alimentaire et à l’indiges­
tion acide on recommande l'usage quo­
tidien de la magnésie.
Les gaz et lés vents dans l’estomac, ac- 

acompagnés de cette sensation de douleur 
et de trop-plein après avoir mangé, indi­
quent presque toujours de façon certaine, 
la présence d'un excès d’acide chlorhydri­
que dans l’estomac, ce qui cause la soi-di­
sant “indigestion acide”.

Les estomacs acides sont dangereux par­
ce que trop d’acide irrite la délicate paroi 
de l'estomac, ce qui dégénère souvent en 
gastrite accompagnée de graves ulcères 
d’estomac. Le bol alimentaire fermente 
et surit, il se développe des gaz fatigants 
qui dilatent l’estomac et nuisent aux fonc­
tions normales des organes vitaux en 
temps pour affecter souvent le cœur.

. C’est la pire des folies de négliger une 
si grave condition ou de la traiter à l’aide 
des adjuvants ordinaires de la digestion, 
aides qui n'ont aucun effet pour neutrali­
ser les acides de l'estomac. Au lieu de cela 
procurez-vous chez le pharmacien quel­
ques onces de Magnésie Bisuratée (Bis- 
surate Magnesia), et prenez-en une cuille­
rée à thé dans le quart d’un verre d'eau 
tout de suite après avoir mangé. Ce trai­
tement chassera en le disant les gaz, les 
vents hors du corps, il adoucira l’estomac, 
neutralisera l’excès d’acide et il en pré­
viendra la formation, si bien qu’on ne 
ressentira plus ni aigreur ni douleur. La 
Magnésie Bisuratée (Bisurate Magnesia)— 
sous forme de poudre ou de comprimé— 
(jamais liquide ou lactée)—est inoffensive 
pour l’estomac, d’emploi bon marché et 
c'est la meilleure forme de magnésie pour le 
traitement de l’estomac. Des milliers de 
personnes en prennent: elles jouissent de 
leurs repas et elles ne redoutent jamais plus 
l’indigestion.

Marguerite des ( hamps touche dant mélancoliquement le retour de 
la note juste dans la lettre que celui qu’elle avait rêvé comme le “com- 
nous publions ci-dessous. Ce sont pagnon" de sa vie, “l’Ami” sur lequel 
les mères qui en couvrant insuffi- "" 
samment leurs enfants les habi-

désirer sur bien des points, vous l’ad­
mettrez avec moi, n’est-ce pas, chère 
“Violette des Champs”?...

Vous priant de me pardonner ma 
témérité d’avoir voulu me mesurer avec 
vous, croyez bien, Chère Madame, que 
je n’ai nullement eu l’intention de vous 
blesser en quoi que ce soit: il est permis 
de différer d’opinion, n’est-ce pas, et je 
suppose que l’humble “Violette des 
Champs” ne croit pas avoir "seule" rai- 
eon et j’espère que mon article saura 
l’intéresser “un brin”.

Sans rancune donc et.. . bonsoir!...

Votre “sœur”,

“Marguerite” des Champs.
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tuent à l’immodestie dans le 
vêtement. Une jeune fille à qui 
nous demandions un jour: “Mais 
ne vous trouvez-vous pas mal 
à l’aise parmi des hommes avec 
une robe aussi courte et sans 
manches?” nous répondaitingé- 
nûment: “Mais maman s’habille 
bien ainsi”.

La jeune fille ne sait pas 
qu’elle invite en se vêtant ainsi 
des familiarités que la morale et 
la raison réprouvent, mais la 
mère devrait le savoir. Voici la 
lettre de Marguerite des Champs :

A Madame “Violette des Champs"

Chère petite “Violette,

J’ai lu l’article que vous avez fait pa­
raître dans “Le Bulletin de la Ferme”; 
or, laissez-moi protester contre votre 
manière de voir qui me paraît tout-à- 
fait injuste envers le sexe fort, qui n’est 
pas parfait.. . certes! mais peut avoir 
du bon tout de même, il me semble.

J’admets que les hommes, en général, 
aujourd’hui plus que jamais, et de plus 
en plus, se montrent exigeants,égoïstes, 
inconséquents avec eux-mêmes, s’amu­
sant “d’abord”, aimant par-dessus 
“tout” les sports, gouret, tennis, etc., 
à condition toutefois d’y rencontrer des 
jeunes filles séduisantes, mondaines, qui 
leur font oublier, trop souvent, le vrai 
sens de la vie. Une fois mariés,—oh! 
le plus tard possible!—ils continuent à 
prendre part aux mêmes divertisse­
ments ou iront passer leurs veillées dans 
des Cercles, tandis qüe leur jeune femme 
sera à la maison, seule, délaissée, atten- । I 1100/118327646/31 1 1M2
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sceptiques et de douteu 
fidèles, que de gens sa 
leur image... que de-g 
poils... !

A côté de tout cela, i 
humbles qui travaillent 
qui peinent, sans autre s 
la joie d’apporter leur I 
commun, et ce n’est pt 
du .. - ! Ces humbles s 
de demain.

A ce sujet, notre régie 
comme d’autres, est pi 
cun apporte sa contribu 
de restauration agricole,

giénique, peu encombrant... Oh! si 
peu.. . qu’aujourd’hui nos mondaines 
qui—vont en voyage peuvent, tant les 
tissus sont minces, vaporeux et les ro­
bes sans collet, ni manches et courtes, 
courtes.. oh! tellement!.. .qu’ainsi sim­
plifiées elles peuvent, dis-je, facile­
ment emporter deux ou trois “rechan^ 
ges", (même avec sous-vêtements!...) 
dans leur sac-à-main!...

Courtes, je les aime, oui! je ne puis 
pas dire le contraire. Je me rappelle en­
core des modes de jadis où les demoisel­
les, ainsi que les dames, vous tenaient, 
“bon gré, mal gré”,à une distance., .res­
pectueuse! avec leurs longues jupes d’a­
lors.—Le temps que nous prenions, ainsi 
distancées, à aller à l’église, ou à en re­
venir, les beaux dimanches d’été quand 
il y avait foule!. ;. Ne vous est-il ja­
mais arrivé de recevoir un de ces re- 
gards... .fulgurants! (dont on se sou­
rient toujours... ) parce que, par mé­
gardc, vous aviez “embarqué” dans les 
longues traînes d'une dame vous précé­
dant de quelques pieds?.. . Résultat: 
Madame, à demi-déshabillée, corsage 
déchiré... “remontant”; jupe “descen­
dant!”, essayantdese rajuster le mieux 
possible, tout en maugréant, il va sans 
dire!... Et vous, toute “penaude", 
toute confuse, mais retenant à grand 
peine un éclat de rire... suivant votre 
“victime” d’un air contrit et... rési­
gné!. .. Puis, représentez-vous ce ba­
layage des rues. Passe encore pour la 
poussière: on se secouait, ou se brossait, 
en arrivant chez soi ; mais les sorties à 
la pluie “battante”, les jupes dégout­
tantes ... mais ce n’est rien si l’on songe 
à la détestable habitude qu’ont les hom­
mes de cracher partout et sur les “trot­
toirs” de préférence, on dirait... Quelle 
horreur, n’est-ce pas ?...

Enfin, pour les personnes pressées, 
pouvait-on aller bien vite ainsi “enfar­
gées". ...

Vivent donc les robes “un peu” cour- 
tes!...

Mais revenons à notre sujet. Pour 
moi, ce sont les mères qu’il faut accuser 
de Ces abus que tout le monde déplore 
aujourd’hui. Ce sont les toilettes qu’el­
les imposent à leurs petits enfants.Vous 
vous rappelez autrefois cette peur que 
nous avions de montrer nos genoux et 
nos soifs-vêtements! Et ce sévère aver­
tissement de la maman à sa fillette: 
“Mais baisse donc ta robe!”... Au­
jourd’hui la mère, non-seulement ne 
fait plus “baisser” la robe, mais, sui­
vant une mode aussi ridicule et laide 
qu’immodeste, la “remonte” à un tel

point qu’on se demande si l’enfant n’est 
pas en... “queue! de chemise”.. . 
comme nous disions, vous vous souve­
nez? Et la maman les amène dans ce 
costume à l’église, les conduit jusqu’à la 
sainte Table dans ce travestissement, 
(jambes et bras nus en plus!) Mais, nous 
n’aurions pas même voulu nous pro­
mener dans la maison, si peu et si mal 
“vêtues!"... Puis, voyez les enfants, 
de nos jours, se “caressant” 1 s 
genoux et les jambes sans le 
moindre souci des convenances ou mê- 
me.. de la plus élémentaire propreté! 
Autrefois, si la maman nous voyait tou­
cher aux jambes, elle nous envoyait la­
ver les mains.. . Aujourd’hui, les pieds 
ou la figure, il ne semble pas y avoir de 
différence aucune et l’on exhibe tout 
aussi bien les membres “inférieurs” que 
la tête, si l’on veut être à la mode... 
Allons, ma mie, est-ce la faute des hom­
mes cela? Je dis que l’éducation, la 
distinction, la délicatesse se cultivent 
sur les genoux maternels. L’enfant, c’est 
l’adulte en miniature, et s’il est habitué, 
dès le bas âge, à ne faire aucun cas de la 
pudeur, comment voulez-vous que la 
jeune fille soit scrupuleuse ? Donnez- 
nous d’abord des mères “chrétien­
nes” et la génération qui suivra fera 
honneur à son sexe, que l'on cherche et 
parvient, hélas, trop facilement! à per­
vertir et à avilir, parce que les filles n’ont 
pas reçu assez de principes de morale 
chrétienne de mères indifférentes, trop 
souvent, au point de vue religieux. Et, 
si vous voulez prendre de “l’avance”, 
essayez de faire de l’apostolat auprès des 
jeunes filles “d’aujourd’hui”, ces mères 
de “demain”, afin de refaire une men­
talité qui, malheureusement, laisse à
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